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vms en obtenaint g.ééar..lemnîat de met lie lrs re-ut- -ont surtout sur le réiultat du travail propre. 1i
t a 0quede a -er tilaires imiaciillinc. limIituteur veut que les enfants. au ciitirle
L.e. f.nnes n'ont pais encore été admnises.il e«t l'école pri maire-. p.irvtiiiieneit a penser sultset

vr I.A tîaîcnurir pour d att-c cilutliosi- tiicielles. sais te Mecour d'acuitini ma tire. s'il veut dévelop-
matis elle -ont piarvelues abttaeairde notaaareus per las facult é- de leur esprai et leur donner dec
emplotits aprIvéc. conain ianc, qu'il ts tlue travailler et qu'Il me

En Auaaleterre, I--a maiwonit lie coionaerie ein to>itente die i'-dirig -r îie ina >nière-A ce qu'lta aie-
ployant lee lainine-, iominite a enogr.aplihes caim- qierent,pourainii tire, par eux.mimen li no-
iiaencent a d1venir nfrnlr..on qu'il ve ait leur cenms mii uaiqiuer, et qu'il lem ha.
tl n'y a q ui- c-a e pu aî-,- lat inS, an Iitle, tn bit ua A s'ct'ti nper pair eux.umues en dehors des

Espagne, ena Franttce, di mme q i'n Hoiltinde es i t ures d ilasse
en telgique toù le, leimaie, etpirient ca-uit-N e 1V. - l'ciar ulsait enseipnentent ailitre jus-

journaux et tlic ttent mur lia voie piliuiaie) où l'onf. qu'au cœur. Ein tu î iaeoina, Il fait lin-i'rer
ne rematt que aucune femine q al s- hoit signaîlée ta lx nanta la haine diu fnail, l'esaine et l'amnour

dan l'emploi de sténogrtaptte. du bit. àli-atr A donner de-, coatilsaUcs
Au Caiiacdia. hien peu ite iines, si totitefoitc il y cuni tniuer le sent imaalienq, c'em négliger le plus

en a, occupiaent de- tomsmiliona olieell- ceni lé- important. Les coaiisa.iee cai, les Nentimenta

anoglaph-a. i ais Il y et a Cua grianit iîmtiiire datas sont lt niauiîibl u'utie. Las cinaisiames
le étabitclsa mntc i cnmrce t dta le- gr ai- et te- sieteneenfla réunlaitsait an grand l iéur qu'"n
dec iudnuat ici rationaa,. ('îltel learrière sc tant- r"- j dép>ose dar l'ati- i l'eiant.
so arce préaie use pour celles 41 uii citait orcée de .V. - Pleuri ens ta/nier de telle manire gîese tous
recou Ir au trav:stil sattar'é Imur cub ilaIr : leur, les /ilès e- prtf teat le plu« possible. Et elt'-t. tuais
bes..Ins, et -Ouvent A ceux d'une f.mille éprouvée él vs oet diauit aie participer ai ipinslde
par le malhe-ur. t'itt ur, pîrce qu'ilsia'nt tous s éli e et

Notta asos aqte, d na no ctivent., ta s'étana iîu'iliest r. îponaiible via-.i-'i îe i>eu, d'a fiamil-
gr..phie est enseignée avec sai e aoutage engi- la- dein igoié é qui let a ui ot ciéN. t i devotr

geni lis maaltreeà cînatanuer it à pe-rfeClinest dtie iec itnstire ci de le-i /'t-vet tout, en m t-
ni-r ltr enseigtîeineeiit Eftta r.ndent d'àimenieu iait con ignct A la poirtaée du sins granit

services A leurc éèves. Cita-c titi n'aurnt lpas lie- nombre. Il dit t--tliter puttôt la voix de la vertu
>alin de gaigi-r leur p.ian le eh ,que lousir, truttav-- et diu devoir quet. cIlie d: l'aitiui -pr.bpre et de i.c
ron dane lia prttaiqu. de J'éit l ure du XX-' sièclIe, vatilii.
de cantatirei dcisrnetin c t-t, le ét-lié-nt. caiue VI. - Afi. de dinnetr nu r eafmnt, unc enseiga-'
aesolource >tar l'avenir cair ta aie i-stit jamatais ce ment iJade et rit mote. :t- quil obeilet l :i 0. Ei

que l'.eveir nouts rései ve. Daln ieucibats tie lai cordonan lti m iiatière-actc ain. Si l'in,tit u-
vie. pius oin ade<ird' ci soni are, pluma- t'it ear- et-air veui rentre sa tleç n bien taire et bI ai truc-
tin île sortir vic oitu sx de la taite poor t' xis taieus. Il flt.it q'i i c Smmence par lét--rminer le
tenCe.Jeuni-ctil, apprenez, puaitiuer lam-m-a but qu'il se. rip,• 'lt iadte, qu'il -hisitsb-e

graphie; lisez les journa ux et rev ues ctéagr.î. -i-uite t-t ditYirentet pro nique to squ u's taimeni,

1hq ues et vaus vSci ap-ecevrm-z tot c talrd que qu'il te' dipost art' Orire lmghaue, îu'l dist ingue
e inatlant a ttonitcaréh A la ti.tnugr.ipile n'étaieat les princitpaeti-is d'avec celte-e qui n'mmnt qu'une tia -

pais du temps ierdu. portiet- et.-ndire it 'fin. u'il oi celle qu
oi b- nobini d'expiI'.ition, et di pretvecc

Il tbtint cati eninemt Malde: 2n. F.n aie
A PROPOS D'ED UC. TIONY at,.it pais l-gèreae.it. mclc pt-i·r-nier-N élé aneitat

t-isen y ranenassract tré etmmiient li -ise'
Sl•.'élè-veicn caaiiilt A fid les pîemîiera prIncipe.

d vint cait mpabe -te traviilier par li--mm- et se
L'lintituteurdolt être, avant olit, un htnmme . iraive biein r areini-t asrté pardgile dlitttiltea.

instruis, poss-éd:mnt a fond ce qu'il dtt ents .t-, Peur tir-iver un emiti eta nt ratiaonel, l'in,-
car il est impogissible le faire cmuprendre ptrftiite- ti tcuteur dat : :ti. Aller d i cont il à i'inouinan ui, d a
ment ce qu'on île c'omprenmid lis soi-m<aame ou facile ai limi-lie. L'élève (ait iueltme-nt dest pro-

qu'on ne comprend q u't demi; il e-t inpo-sillc grèe, tuiate à la canalit in : 1li. aue l'i-mtuteur lui
dedonner ce que l'on ne posède paix. montre et- pays inconnu to il t'- mcondut a pas-

Done, l'inst ituteur doit ét udier tuais les tours, smn t pacr ucmi onln a-ait , ; sci le' cnitnaisatces
c'est A-dire qti'ldiîîlt voir la matitère di-e t. •Cans qiu'il veute doîanneîra l'enfant sonit - n rappirIt avec
pomr 'a-curer des délmili A donnm.r, prév- ir les i-m-tte- qu'il pi,èdldéà. i p-mît mieux c-mprenî-
diMeultés, choir 1'e s'xercti fi,8-' fournir de dif- Ire, mmets iaitelili-ee itsnille et l'-tude n'e-t
férent A n rssources pour faire a ammcoînpr,.ndre tel mii .olint min citîmile- exercice de mnisolie; 2Cm. lateI plaint Ob-il. P'lue il .- ra instaruit, plus capjable lemixièat-e oeamdiolln, it, gatliles et solie-a progrès,
seras--il de remplir 'ae fonctions. tI'est de canicaager tes int'rtit et de graduer telle-

L'instlituteur doiti dire une homme industrieux i ma-t les iim-UltéN qiu S'il ptIarniti e àm peIn-e A l'en-
et un homme d'étude: ,lai qu'il miite. En cisait cette mart he, le dlff-I. - Afin de rendreson enseignement attrat i. ,rite perd ir peum de sic difli-iti(.

En tfeet. On fiait accepter l e avai mt ' le r-mail a. Pouir aue l'enit ei--e aie oit rationel, l'lnas-
proimtable lorsqu'on le fait aimier, car rien ne ct-tet' ,i utu--r nie dut p c cotionm-tre limdi-pensable
à celui q ni ime. -i l'insit ue ur met de la clarté l avec ce qui simnst que demi lib.. 1 En toit c-t partout
danses expicatins, ie la vriété lani lem exe - t' (iaut mettre l'esentiîi et le néceas -ire avant
cices de la vie. dtn- son ton et se manmè-res, s'il 1 acc: ire C'm'st f l'instii't r A aiipréciier aut-
fait cornpr-endre aux enfuan:a Ilmnimortance ,te ce vait t'état de l'école qu il dit lte et de- la parnasse
qu'ilsdoivent appr nlre. Ils l'<éconteit ave atten- où il inemirait le- niativre qu'il doit laisser. celles
tion, étudient de bain eur et rint des progrès rit- qu'il doit ens-igmier et le temcpec qu'il doit em-
pkIs. plovi r.
il. - Pour itre en Stan d'/tudeer la force des Eai- cinq oléie et iierner lieu, poar arriver à un

élèees a $n d's proportionner toujours 'enseigne- enseignement soiiea -t rat ionl, li nittiuteur Iil t
oer, leq u l pnur être pioportionne A ta capacIte choistr pour chaq ue chise I. mét ha-ale qui lui con-

del'enfanti, doit avoir deux quilités: lo. Il ne viennecet intduire i-c imioratio-i recnnausi
doit ni précéder, ni suivre de rop lIln le m-ment lui amtt te fruit -lu protaris. Il e't limpmiriant de

c l'enfant est capable de comprendre ce qu'aîo lusi bien choisir et de biln appliqute-r les nuaithudes et
enseigne au moyen d'explications iniiptes; et fa- te procemetés. Il faut, avants d'alopter une non-
ellex. s'il le précède, les connalisnance- donnés. velle méthoide, fine donnée nouv-lle de lai science,seront incomplètes et conituses, s'il le précède, les ':ier qu'il y a la polir l'écule ai avantage
connaisances donn-ea sertt. in'ompte' et tm- ré- et notale. MaIs uine loi cm-t avant nge est

fuai, 'il le getit. l'intelligence sera toore sIti- reconnu il fat atmer s-er d'ncrepter les ruit.
tinnaire et dans ine déplornb e inactivité; -em. En 1 du travail et du piogrès. (A suirre).
Outre l'enseignement doiltêtre donn'dtas un lan-
gnige dint l'entant se sert lutm.mt e quiquae ltou-
toure sir;remet grammatical Ce n'est pais le C'est aix colltgei de Maint-iti-inthe et de
plus facle de la tAche tie 'inasit uteur, car il doti iantréal glue l'honomratite Giéde n utmtianet a fait
aublier pour cela, pendant chaque entret-len, sa ses étIdes, et nnai atninte-Thérèe de hlstnvillie,
nsiotr habitunellede penser et de parler pour commenoaiel'avosdiigtdnansnotreédition de. oil.

adoptercellede* enfant-.
IIl. - Afir d'enseigner die sanière à enretaer Expnsltl n untversellA Montrét du 24 'al anl'actietta propre des enfant.. C'est en réItéchigt- t2ctbre tilt A cetet- ociain, c-oncos ri Interna-

Allion qu'oi devia-nt réfile-hi Pi les ceinnissancee tonat de aîemam aphie. lrmogranme -en févrie.


